
Tous les candidats au poste de 1er secrétaire fédéral du PS parisien t’ont déjà envoyé leurs analyses et 
propositions, voici donc le dernier courrier avant le 1er tour.
Je t’ai déjà fait parvenir le plan fédéral d’action que tu peux retrouver sur http://www.guillaume-balas.fr
(où tu peux me faire part de tes remarques à travers un espace participatif) et dont tu as un résumé en p. 2.

Si je t’écris de nouveau c’est pour te faire part de ce que je retiens du Congrès de Reims et  de 
ses conséquences au niveau parisien.

Lors de ce Congrès m’est apparu que les deux exigences fondamentales que nous indiquait le vote sur les 
motions avaient encore pris de l’importance.

En effet, la nécessité d’un clair ancrage à gauche, par les orientations, les alliances, l’immersion dans la 
société telle qu’elle se bat au moment de la redoutable crise que nous vivons est une nécessite absolue.
Notre  parti doit réellement être utile aux plus fragiles mais aussi aux classes moyennes et populaires qui 
voient leur avenir s’assombrir.

On le sent bien, nous changeons d’époque historique et il nous faut forger un Nouveau Parti Socialiste, 
une gauche neuve qui correspondent à notre temps.
Il nous faut donc changer les visages, intégrer de nouveaux parcours, ne plus réserver l’engagement à une 
petite élite de politiques professionnels mais au contraire donner la chance à chacun-e de pouvoir contribuer, 
construire avec nous. De ce point de vue, avoir un premier secrétaire fédéral qui exerce un métier 
en dehors de la politique serait un signe d’ouverture à toute la société. Être enseignant en banlieue 
me permet de garder un lien concret avec un certain nombre de réalités sociales.

Benoît Hamon a raison, Barack Obama aurait eu dans notre système politique bien des difficultés. Faut-il 
vraiment pour compter au PS avoir perdu des élections majeures, avoir le soutien des secteurs les plus 
archaïques de l’appareil, des grands élus qui contrôlent leurs fédérations au millimètre ?

Il faut tout changer pour rester fidèle à notre mission première : nous battre pour l’égalité.
Dans notre Fédération de Paris, depuis dimanche et la fin de notre Congrès national, une certaine confusion 
existe, des candidats se retireraient, en soutiendraient d’autres de manière certaine ou plus aléatoire.
Pour ce qui est de ma candidature, ma démarche est claire, elle sera ce que les adhérents 
décideront d’en faire par leur vote. Elle a pour vocation de défendre une vision rénovée de l’action de 
notre Fédération,  au service entier de nos adhérents et je suis très reconnaissant aux forces les plus 
neuves de la Fédération (Un Monde d’Avance, Utopia), ainsi qu’à ces nombreux jeunes élus de 
m’apporter leur soutien. Ils incarnent l’avenir.

Cher-e camarade, les socialistes ont trop perdu de temps, ils doivent comprendre le monde dans 
lequel ils vivent, s’en imprégner pour pouvoir le transformer. Cela peut commencer dès le Jeudi 6 
Novembre à la Fédération de Paris,

Cher-e adhérent-e, cher-e camarade,

Je compte sur toi !

Amitiés socialistes
Guillaume Balas



1.  Création fédérale de « kits » concernant les tâches matérielles à effectuer dans une section : 2. Refonte du 
site Internet de la Fédération, notamment par la création d’un espace réservé à la mutualisation des 
pratiques entre responsables des sections.

3. Edition par la Fédération d’un nouveau manuel d’accueil pour les adhérents dont une partie pourra être 
personnalisée pour chaque section.

4. Création d’un espace « sections » dans les locaux de la Fédération pour les sections sans local. Edition d’un 
annuaire des salles disponibles pour les réunions.

2. Débats, propositions et formation : 
Faire plus encore de la Fédération un espace de démocratie 

1. Aider les adhérents et les responsables de section

3. Un outil de conquêtes : Préparer les prochaines échéances électorales

1. Organiser le travail sur trois sujets (un parisien, un  francilien, un national ou international) qui nous 
semblent essentiels. Ces sujets  seront d’abord traités en section puis la fédération, dans le cadre d’une 
Convention annuelle, synthétisera ces débats. 

2. Redevenir un lieu de formation et d’émancipation : organisation de conférences-débats co-animés par des 
intellectuels et politiques, création d’un espace « études » à la Fédération où les militants pourraient 
disposer d’une salle de lecture 

3. Réformer le travail des commissions fédérales afin de les rendre plus efficaces, 
4. Consacrer à chaque Conseil Fédéral un temps donné pour l’examen des propositions des sections et des 

commissions fédérales.
5. Refonder le journal fédéral en intégrant une rubrique d’articles et propositions issus des sections et de 

leurs publications.

1.  Préparer les prochaines élections par un travail spécifique vers les ardts encore détenus par la Droite en 
leur accordant des moyens financiers, humains et matériels supplémentaires.

2.  Un travail de la Fédération avec toute la Gauche, politique, syndicale et associative : organisons au moins 
une fois, avant le prochain congrès, les Assises parisiennes de la Gauche.

3.  S’implanter encore mieux dans les zones de Paris en difficulté par les convergences d’action constantes 
avec les associations de ces quartiers.

4.  Renforcer et développer les sections d’entreprise. Celles-ci jouent et peuvent jouer un plus grand rôle 
encore pour ancrer notre réflexion dans le monde du Travail. 

Projet fédéral parisien
Des propositions pour faire mieux !

Bruno 
Julliard
Adjoint au 
maire de 
Paris

Pauline 
Véron

Conseillère 
de Paris 

Virginie 
Daspet

Conseillère 
de Paris 

Léa 
Filoche 

Conseillère 
de Paris 

Pascal 
Cherki
Adjoint au 
maire de 
Paris

Sandrine 
Charnoz

Conseillère 
de Paris 

Marie Josée 
Raymond-Rossi
Conseillère 
régionale 

Aude
Evin 
Conseillère 
régionale

Ils m’apportent leur soutien :

Pierre
Larrouturou


